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Avant que la journée
De notre âge qui fuit
Se sente environnée
Des ombres de la nuit
Prenons loysir
De vivre notre vie
Et sans craindre l'envie
Baisons nous à plaisir.

Du soleil la lumière
Sur le soir se desteint
Puis a l'aube première
Elle reprend son teint.
Mais nostre jour
$and une fois il tombe
Demeure sous la tombe,
Y faisant long séjour.

Et puis ces ombres saintes
Hostesses de la bas
Ne demènent qu'en feintes
Leurs amoureux ébats.
Entre elles plus
Amour n'a de puissance,
Et plus n'ont jouissance
Des plaisirs de Vénus.

Mais lâchement couchées
Sous ces myrtes pressés
Elles pleurent faschées
Leurs âges mal passés,
Se lamentant
$e n'ayant plus de vie,
Encore ce-e envie
Les aille tourmentant.

Aimons donc à notre aise,
Baisons, baisons nous fort.
Puis plus l'on ne baise
Depuis que l'on est mort.
Voyons nous pas
Comme ja la jeunesse
Des plaisirs larronesse
Fuit de nous à grands pas.

Ca fine-e a0inée,
Ca rompons le destin,
$i clot notre journée
Souvent dès le matin.
Allons contans,
Allons sur la verdure,
Allons tandis que dure
Notre jeune printemps.
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